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fraj^inents empâtéH que l'on voit dans le district de l'Ashtuoulou, le boule-

vcrseriieiit étant surtout mécanique, avec très peu d'altération minérale.

Il se compose princii)alempnt d'ardoise pyriteusc noire, avec quelques

minces bandes dt! calcaire i)leu du cfité est. Ces calcaires ont été considt''-

rablement affectt'S par le granit à leur contact avec le plus petit niassil".

Le point de Jonction est marqué par une roche quartzeuse semi-cristalline

contenant des (•(•istiiux de trémolite et de mica. A <iuel(|ue distance du

massif irruptit', W calcaire est convei'ti en une masse de cristau.x de carbo-

nate de cliavix. (Jelui-ci est pour la plupart de couleur pâle, mais il montre

encore des phuiues et filets irréguliers de sa teinte pi'imitive. De minces

masses radii'es d'actinolite et (juel([ues grenats liruns y .sont as.sociés. Les

portions grossièrement cristallines du calcaire sont très légèrement cohé-

rentes. Vu la facilité avec la<iuelle se fendent les cristaux c(jn.stituants

de la calcite, ils sont facilement attaqués pai- les agents atmosplu'riques, et

ils se déc()m|)osent en une esj)èce de gros sable, foi'maiit un tfilusqui repose

sous un angle beaucoup plus bas (pie ceux des roches plus dures qui l'en-

toui'ent. Outre les changements chimi(pies (pie (;es roches ont subi, il

paraît y avoir eu un bouleversement niécani(iue considérable, car les lits

inf(''rieurs du calcaii'e sont ti'ès fendillés et cimentés de nouveau en une

espèce de brèche j)ar du carbonate de chaux o.t du minerai de fer ln'un, le

premier de ces minéraux .se renconti'ant parfois en gros cristaux dans les

intei'.stices des fragments. Le i)longement des lits de calcaire au point de

contact oi'iental est de ."54 dans une dii'ection N. .'ÎO" <)., mais les ardoises

tpii les recouvrent .sont relev('-es à des angles beaucoup jjIus raides, et

vers le milieu du bassin elles paraissent repliées sur elles-mêmes, les con-

torsions étant rendues tivs apparentes par plusieurs minces bandes de

roche (luartzeuse blanche intersti'atiti('es j>armi les ardoises noires dures.

Ces dernières sont fré(iuemnient taclu'es de l'ouille provenant de la dé-

composition des nodules pyriti(pies. Comme la plus grande somme de

métamorphisme se manifeste en même temps que la plus faible inclinaison

sui- le rel)oi'd oriental, il e.st possible (pie la force de soulèvement ait été

exercée par le granit de ce côté, les lits étant comprimés et refoulés sur la

portion située à l'ouest. On voit aussi des dykes porphyriques dans les

ardoises noires, dont l'un, de diorite à grains lins, se trouve au milieu de la

syndinale et remplit probalilement une faille, car l'ardoise est broyée et

forme une brèche gi'ossière cimentée par de minces filets ([uartzeux le long

des plans de contact.

Cette portion de la vallée de la Similkameen qui est située entre le re- valléc de la

bord oriental du granit (à .six milles à l'ouest de l'endiouchure de l'Asht-^','.'^.i,',''^\',"^,^2s>

noulou) et la [maison de Haynes près de la traverse de la frontière, est
^'^ '^^ *^'''""'-

remplie de grosses masses de roches feuilletées qui sont pour la plupart

très siliceuses, comprenant des pierres lydiennes noires et des pierres cor-

néennes de différentes couleurs, ordinairement rouges ou pourpres avec
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